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1. II a ete decide a la Deuxieme Conference des. st.atisticiens africains,

reunie a, Tunis que le secretariat de. la CEA.continuerait .a, -suivre les-.:■-.

efforts faits pour resoudre les problemes de traitement de .I.1 information

agissant en etroite liaison avec la Conference des statisticiens europeens

(qui a cree un groups de travail d1experts pour I1etude des problemes de

la mise en service d'ordinateurs pour le traitement de I1information -

equipement T3I - dans les "bureaux de statistiques europeens) ainsi qu1avec

d'autres organisations interessees. La Conference a %alement suggere,

comme premiere etape vers une cooperation regionale en ce domaine, qu'un

rapport soit prepare par le secretariat sur le developpement actuel et

futur du traitement mecanique de I1information en Afrique.

Etant donnee 1'importance qufa pris l'utilisation d1ordinateurs

pendant la decennie ecoulee, cette etude envisa^era seulenient le r61e que

pourrait jouer l'equipement electronique dans le traitement des donnees de

la plupart des pays africains dont l'activite statistique est en pleine

expansion.

2. Un fonctionnaire de la Division statistique de la CilA s* est recemment

rendu au siege de la Commission economique pour 1'Europe et dans plusieurs

bureaux europeens de etatistique pour s!informer de leur experience dans

l'utilisation du materiel electronique.

Le cas d'un pays africain, le Ghana, fut ensuite ^tudie. Ce pays

avait une. longue experience de I1utilisation du materiel classique et son

programme de mecanog-raphie etait assez important pour justifier 1'instal

lation d'un calculateur de faille ou moyenne puissance. Cette etude a

permis de passer en revue de facon detaillee les diverses taches executees

au moyen de 1'equipement mecanographique installe3 pour ensuite comparer

les avantages et les inconv6nients des machines classiques et des ordina

teurs pour ce qui est de la souplesse? de la diversite des utilisations,

de I1exactitude, de la vitesse et du cout de fonctionnement. On a egale-

ment tenu compte du developpement probable des activites statistiques.

0n expert du Bureau central de statistique de Horve^e a participe a cette

etude.
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3. Inexperience des pays europeens :et les resultats de % 'etude :fiu" oas. ■

ghaneen sont resumes aux sections II,et III de ce document; la section IV

envisage des etudes ■■ compleraentaires et une possible cooperation parffli '

certains.pays africains:en we d'utiliser aveo le -meilleur rendement pos

sibles, les techniq.^es-elactroniques.-: ■'■-. ■ ■■ -" ■-" ' : ■ " " ■' ": :' ■ ':
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II. LES APPLICATIONS STATISTICS DU TRAITMENT SL3CTR0HIQITE

DS L'lBFORMATIQltf M SlfflOPE ' : '■ : ■' '

4« Le traitement electronique de.11 information ne .date que de l'apres

guerre. En 1952? le Bureau of Census des Etats-Unis fut le premier

institut statistique a, acquerir un cslculateur electronique pour le traite-

ment des donnees. Cet exemple fut suivi par le 'Bureaux de statistique

des Pays Bas? de la Norve^e et de la Suede q.ui f irent'1'acquisition de

leurs calculateurs entre les annees 1958-1960. Sn 19^2? 11 autres'pays

europeens utilisaient un equipement TBI—'pour leurs statistiques cburantes,

les recensenients et les enquetes. Ces pays sont % 1'Autrichej la

Tchecoslovaquie, la Eepublique federale d1Allemagne? la Finlande? la

Francej la Hongrie, l'ltalie, la Suisse, l'UESS3 le Hoyaume Urii et la

Yougoslavie.

5. Le type de materiel utilise varie selon les "bureaux statistiques. Dans

chaque cas on I1a choisi apres avoir lon^uement considere les .caracteris-

tiques des ordinateurs mis sur le marche tant du point de vue de.leur prix

que du point de vue de leur utilisation. Les etudes et travaux prepara-

toires n1 ont pas pris moins de cinq annues dans de nom"breux .paysj avant

que la decision finale de se convertir .a I1electronique ne fut prise.

Tandis que les premiers calculateurs installes dans les. "bureaux statisti

ques europeens tels que IBM 65O (Suede), DSUCE (Nprvege) et X.I (Pays Baa)

utilisaient des cartes perforees et pouvaient seulement effectuer ..plus

rapideinent les calouls^ les ordinateurs. installes plus tard utilisent des

"bandes ma^n^tiques, tels IBM 7°5 et IBM- 7070, et sont capables dfeffectuer

d'autres operations'y compris classement et interclassement.

l/ Tiill s Traitement electronique (ou automatique) de I1 information.
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Prinoipales applications du'-TEI . ■ . ■ .. ■ . ■ . . '.

6. Les recents renseignements re^us des Bureaux europeens de statistique

indiqueni que les ordinateurs sont utilises dans les domaines suivants t p

Statistiques demographiques ' :--": —■—' '-"■

Statistiques de la criminalize

Statistiques culturelles

Statistiques agricoles . ' ' .

Statistiques des peches . .""'■'

Statistiques de la production industrielle

Statistiques de la construction ' ' '

Statistiques des stocks ' " ■

Statistiques du commerce interieur

Statistiques du commerce exterieur

Statistiques-des-prix - - -

- - Statistiques du revenu .:;.:■

Statistiques des impo&s ." ■ ■ . "

-■ ^Statistiques financieres ■ . . . ■ '

■ Statistiques du travail ■ ■ .

Statistiques. des depenses de consomtnation ■

. Statistiques du logement ■ ■ ■ .'= '

Statistiques de. la circulation ■ .. . '

Statistiques des. transports- ■. . ■-,-■ -r- .-^ . ■-.. . r .-' . .:

Statistiques.de la comptaMlite nationale, ■ ■■'■

Cette liste montre que les applications couvren't la plupart des statistiques

et qu'un equipement TEI, une fois installe" peut etre efficace me"me'dans une

"branche mineure des statistiques. Les principales applications sont cependant

les statistiques du commerce exterieur et les recensements de population.

Dans ces deux domaines 1'interet des equipements de TEI est pro"ba"bl"emeut

plus grand que dans tous les autres pris ensemble.



Pa^e 5

7. II est peut *tre plus interessant d-1etudier 1'-application de&:--" ■■

calculateurs eleetroniques aux diff©rentes phases du-traitement. ■■ Les"

: premieres-applications se rapportaien-t-au£ ■ operations qui etaient- trainees

■par les equipements claasiques, particulierement1calcula et tabulations.

Les ordinateurs- peuvent effectuer plus de tabulations- en -parallels" quer

ies- tabulatrices class-iques-. Ces applications requierent moins- de pre-tri

dufait de- la grah'de capacite de-memoire et de la.puissance" &e ■ selection

plus grande des calculateurs eleetroniques. Cette phase, a deja1-ete/decrite

en detail et peu d1analyse de systeme s'est r.evelee necessaire pourj-la

conversion a l'equipement electronique. On a d'abord surtout utilise les

ordinateurs'pour des travaux identiques a' ceux qui'etaient effectues par

ce materiel classique. ( . .

8.. Les .statisticiens europeens n'pnt pas., tarde a utilise? les ordinateurs

..pour 1;-'analyse, et .les operations matliemat^ques. - Du. coup ils eurent en.

main-un nouvel instrument permettant des .calculate variance,. de regression,

etc..*,-juges impossibles auparavant Q-bant dpnne la:,compXe3:ite .d.e. oes calculs*

L1installation de calculateurs eleetroniques aprobablement eu pour effet

d'orienter davantage vers 1!analyse les statisticiens europeens.

,.9. ... L1 utilisation des calculateurs. eleetroniques pourla, vpr.if ipatipn., et

la-correction des donne^s de base a..permi.s de supprimer^une^part.ie., ^e.s_

. ... oiperations.manuelles.... Les. cal.culate.urs ele.ctroniques- se ; s.ont reyele.s , par-

-ticulierement .bien adaptes. a.ce travail fastidieux mai-s; :extre>:ement,, impor-

....t.ant-, et ils,.sont en certains.,, pas .papacies d'eff.ectuer dss ^ vir4.f^..oat^pps

d'une ,minutie consi.deree c.omme. impo.ssible .a obtenir. manuellement.. ,,Pe.:

n;ombi|eux..stat.istiGiens europeens considlrent que pi est la.., jusq.u.'[\ maintenant

I-1 utilisation. la:,plus importances; des calculateurs..4lec^rCELiques^^ca.r-.elle

a pour:-, resultat d'aocroitre-1'exactitude. ,e.t la yit.esse ,et,;de. .re.duire l:e

(. personnel, subalterne. • : _ ..., ■ -,;■ ,: ;.i;.o-:-.l -..;/.; ■:-.. x-l-

- 10/- L'utilisatiori des-bandes-magnetiques'a meme permi-s.-.de:faire- ef-ffee;tuer

par -1-e-s ordinateurs les 'operations prepara-tbires t:e-ll-es-.q;ue-- tri, ■interclas-

:-sem'ent: copie et classement. Dans -oertaines de ces utili«ationsv par'■■=■■*

■■'ezempie certains triss bn-peut ser poser la! question[de. sa-voiT.s:l il':est:i



"B/CN--14/CAS.3/12
Page 6 ■■".■■

neoessairede les faire effectuer par. un ordinateur dont 1'emploi est,:

tres couteux. 'Mais en■■ effectuant ces operations en paralleles avec-.

d'autres operations on peut obtenir un degre- d1 integration plus eieve,- et

^ par ;-la..augmented la vitesse, ep.ary'ner une main-d1 oeuvre rare et eliminer

lea erreurs decoulant.des -interruptions manuelles neeessaires avec-un :1

equipement classique.. .On doit mentionner que meme la.codification- des

informations revues.peut §tre, en ■certains" oas, effectuoe avec de ■"bons\

resultats par les. ordinateurs-. . ■ ■ :,.■... ,. ■ . ■ u-

Quelques problemes de conversion ' ' " ........

,11. L1utilisation du materiel,electronique,est le plus souvent radicale-

ment differente de celle du materiel classique et donne lieu a certains

proMemes. Soit que la conversion a ce nouveau type de materiel soit

effectuee a partir de methodes manuelles ou a partir du1 materiel classiquG?

la nature de 'ces prolalernes, sinon leur ampleurs sem"ble etre la uieme." Us

peuvent gtre classes en" deux categories, problemes preparatoires et

pro"blemesJ d(uiiiisation""s les' premiers sont 'les plus importants mats'aussi

les plus frequemment ne^lia;es. - . . ■ . ....

12. Le premier probleme qui se preeente lorsque la decision est prise de

faire 1'acquisition d'un ordinateur est celui du personnel. Ces machines

etant complexes, leur emploi doit" Stre programme par des specialistes

possedant les aptitudes speciiiques et une formation adequate." En Europe

ce probleme a ete resolu de'deux' fa§ons differentes. L(une est d1ehtraJner

les meilleurs "operateurs et" cette solution a 1'avantage que les personnes

ainsi choisies ont deja. une "bonne connaissance de la mecanographiej par

contre elles ne' possedent generalement par les connaissances sta1=istiques

necessaires pour operer un choix parmi plusieurs solutions. L'autre fa^-on

de resoudre le probleme est "basee sur la these americaine"'selon laquelle

il est plus facile de faire un bon programmeur a partir d'un stati^ticien

qu'un "bon statistioien a partir d'un programmeur3 les pro^rammeurs furent

■done choisis parmi les statisticiens et c1est.certainement lameilleure

des.deux solutions. Mais comme il existe. deja trop. peu de statisticians

ce n'est-pas toujours une solution facile a mettre en pratique^ c.'.est-ainsi
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qu'e beaucoup de petits pays europeens ont choisi-1 la pr-emie-re solution

ou un;compromis entre-Tes deux.- '■ ■ ' ' ■ /.-.■

13.., .La formation de ce personnel peut §tre aussi un problemes les cohstruc-

teurs d'ordinateurs donnent generalement des cours de programmation mais

ils ne sont evidemment pas en mesure de donner ues cours pour apprendre a,

resoudre les problemes" de traitement des statistiques. A ce point de vue

les services statistiques ont toujours trouve utile d1avoir au raoins un

statistician professionnel parmi les programmeurs, soit pour 1(experimenta

tion soit pour la formation en cours d'emploi.

14« Quel qu& soit le mode de recrutement le choiz du personnel a former

. comme programmeurs pout aussi presontor do3 probldraes, Lrexperience dos

Bureaux statistiques europeens seinble indiquer que la valeur des tests

d1attitude misau point par les constructeurs de materiel reside non dans

le fait qu'ils permettent de choisir ceux qui seraient de bons programmeurs3

mais d1 elitniner ceux qui ne pourront jamais i'§tre. Cel'a n'est pas d'un

grand.seoours pour les "bureaux statistiques qui n'ont qu'un personnel limite,

;15-' , L'importance-du travail preparatoire necessair& a, effectuer- avant

I1installation d'un ordinateur a souvent ete sous-estimee. Le travail

comprend une. -serie d'operations dont l'uiie exi^e une .attention speciale

.car c.'i.est la ..plus difxicil&.a effectuer^ tester le programme^ ■ II .a'.agit de

faire passer dans 1'ordinateur une partie du programme en ra^me temps que

■les- donnees ..du text afin,de pouvoir d^eoze^. les erreur.s. du programme.. Tant

.que toutes les parties du programms .n'ont pas ete ..testees et- les .corxections

necessaires effectueesr le programme ne peut §tre execute. Ce senre de test

doit normalement etre .effectue avant I1 installation du materiel... .Syidemment

..ce probleme ,,peut §tre resolu par .,un controle preparatoire r^oureux de

toutes ,1qs •parties du programm.e et I1 utilisation,, pour un.br.ef test et dans

la mesur.e oucela e;st poss.i"bles d'un.autr.e m.ateriel du ,meine genre deja

installe. - . .... - ....
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16. ■ L'emploid'un ordinateur peut e6alement...f.aire appara£tre,-des. probiernes

de gestion. II est preferable de continuer. a .trait er. les.donnees tie- base

a la-fpis sur l'ancien et le nouveau materiel pendant quelque temps, afin

d'eviter d1avoir a convertir toutes ces operations a la, xois et d1Stre sur. 9

.que le nouveau systeme de traitement fonctionne convenablemerrU Dans de

..nombreux pays-europeeus cela ne fut pas possible car il est trop couteux de

faire^fonctionner deux.systemes a la fois.' Par ailleursune conversion

totale est .une l.ourde charge pour le personnel et I1 equipement et i,l^

existe toujours un risque d'echec .11 est done absolument necessaire

d'etablir un programme de conversion le plus detaille possible.

.17. .Ave.c un. equipement eleotroni^ue le probleme des priorites a ete

.observe .dans la pl.upart des bureaux, statistiques en Surope. Tandis qu1 avec

lteq.uipemen.t cl.assiq.ue les diff erentes operations peuvent etre eff__ectuess

...independamment I1 une de l'autre etant donne la multiplicite des machines,

.avec. un .ordinateur toutes. les operations sont effectuees par la, mewe machine

et les autres trayaux doivent attendre q.ue le premier soit termine pour

pouvoir etre effectueso 'Cela'ne si^nifie pas que certains doivent attendre

plus longtemps qu'avec'le materiel classiques niais que I1'on' ne peut pleine-

raen-E tirer parti de'ia'rapidit^ du caicula'teur sans avoir italki' a l'avance

un ^programme" precis 'des priorites a-respecter. Le r^sultat ■ est 'que V ins-

" tailation d;'un equipement T^I ra: entrairie d1 importantes modifications ■■dans

" la structure de nombreux bureaux statistiques europeens. Le traitement des

"donn.ees est maintenant generalement"centralise dans un service important

distinct a qui'ii incombe' priheipaiement de decider de la priorite a-donner

' aux' differeiits'travaux." La mise en'oeuvre du materiel electfonique a- ele

ment amehe'une plus grande coordination entre :les':diverses' se6tio:is charges

' de' la' cblleoiie,' ducontr6le et' de'ITanalyse'des differentes; series statis

tiques, pour'eviter une'"concentration destravaux pendant' les periodes de

"pointe, Les ;statisticiens'doivent egal&ment 'plahifier cheque-operation en

totalite beaucoup plus soi^neusement afin d!eviter des chevauchements avec

le plan de tabulation pendant le traitement, Ceci est absolument necessaire

1» equipement electronique etant moins souple que I1 e'quipement classique.
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L!equipement.electronique et .les tra-vaux; statistiques■en Europe

18...- -vL^crganisatlorij'les-oDjectif b? les travaux 'et' les "modeles d'ordina-

.:.:i;eurs-installes :varieni-sensiblenlent en "Europe dfun bureau statistique a

l'autre,:-"^i-'bien qtt'-il esttres difficile de juger des merites et des

incoriveriients respectifs du materiel electronique et du materiel classique.

En etudiant • les divers aspects de T'utilisation' de ' 1! dquipement TiSi, il

■e::st cepen-dant possible de tirer q.uelq.ues 'conclusions generales*

19- a) Cout de lreq.uipement . ...,-.. -.-".. :.■.- ..>.-

_ Le ,pout tot_al de 1'.installation d'un ordinateur 'cdmpVend :1:' acHat',- '""

l'amenagement du locals les depenses de conve.rsio.ii3.. et. les..;depenses-.de ,:;

fonctionnement j compris I'entretxen. r Le pr;ix d'achat; d8s,.'ordinateurs =. ■ ■-

utilises par les bureaux statistiques europeens. oscilje- eny.iron.ent.re .. :

2d0,060" et 1.500,000 dollars des Etats-Uni.s3. I1 amortis.sement; etant caloule

sur une periode de 4 a 10 ans. L'experience mpntre qu-'un calculateur. >V--

ayant 10 ans'd'aae peut encore tres bien fonctionner mais, que les prog-res:

■techniques cjil se suivent rapidement 1'ont rendu demode... .11 est prpbable-

que la'periode df amortissement la plus economique, tenant compte des.. .„■,■-., r

progres rapides dans la construction de ces machines9, se. situe autpur ■ de.,>.,

6 an's- Le degre d! utilisation est naturellement un' facteur tres important

et I1 experience europeenne enseigne qu'un calCulateur^ doit etre. utilise .....

aiTmoins pendant une journee complete de -travail 'pdur §tre ;eco.nom.iqueme.n;t■■■

rentable. Pour obtenir ce plein emploi certains bureaux .statisti;ques_ont.^

chd.isi de cooperer avec d^utres- services 'de T'Etatafin U'obtenir le .:;;,-;.,

volume" de travail suffisant. ■ ■■■ ■.":,;-■ ■; ■■ ■ -1

20. Les depenses &' amenagement du local varient entre -8.0OG e

dollars des Etats-Unis selon la taille de 1.'ordinateur et,..selon.. qu'un . ■ ,

batiment "special doit etre construit ou non. . A, titre inda,ca.tif> I"1 amena-.

gement du local peut etre estime de 5 a 10 pour 100 du.prix.de 1^ordinateur

Plusieurs bureaux statistiques eurppeens ont signale qu'ils-, ayaie:nt. sous- ...

estlme'ces depenses d' amenagement de 50 p.our.l00-: .... ,.,.. .: .-,:: ■•:.■.. '..
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21. Les depenses de.conversion comprennent.- la preparation-du,- programme-^

la formation'du personnel. En general les bureaux statistiques ont ;soUs~.
estimele travail de programmation necessaire. Les rensei6-nements;diSponi~

bles- indiquent qu'.e.n mojenne un programmeur peut etablir 7 programmes ,. ■ ,

complets par an. Les programmes pouvant varier de 100 instructions a :'

'plusieurs millierset le "temps necessaire par instruction dependant du ...

systeme de pro^raiBmation utilise, on doit se montrer prudent .dans 1' inter

pretation des donnees ci-dessus. Les "bureaux statistiques norveglens et

suedois, qui furent les premiers en Europe a utiliser-ce rda-teriel electro-

nique ont. indique. qufils avaient surestime les dapenses de conversion.

22. -,Les depenses de £onctio-nnement ne sont generalement pas ausei" diff ici-

les .a estimer car' elletf dependent de facteurs qui sont aisement mesurables s

electricite3 salairss, entretien, cartes et bandes masnetiquesa Plusieurs

bureaux on-t souligne que I1 exactitude des estimations et les economies

realisables dependent enormement d'un flux de travail -oontinu, ' permettant .-

d'eviter d'enga-er du personnel en surnombre a cause de quelques periodes"de

pointe.- Cela peut'-rendre h^cessaires quelques reorganisations dans'le

travail endehors mdme de l'atelier. ^elques bureaux statistiques indigent

qu'ils.ont pu faire des economies de cartes car le materiel electronique '

utilise moins de cartes -perforees que le materiel classique. Le besoin en

bandes ma^aetiques est tres souvent sous-estime car on oaloule les besoins

selon la capacite theorique des bandes sans periser que le fait de .stocker

sur les me-mes bandes des donnees differentes a seule fin de les utiliser a

leur pleine -capacite, peut presenter des inconvenients. On peut estimer.

que le cout d'entretien represente en 6ros 5 pour 100 du prix'd'achat par

equipe.et par annee. . ... ■ .

23. Certains -pays europeens ont realise des economies nettes en se conver-

tissant a!.l' electronique, d1 autres non. 'Dans aucun cas cependant les -

.depenses n'ont au^ente. II est en re^ie' generale, plus correct de oonclure

qu'une diminution, des oouts..par:-rapport a 1' equipement olassique remplace
n'est pas une caracteristique-du TEI. ■ : . ■ ■
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"b) ■ Rapidite "flea 'opefatio'n's" — ■*-- ■.---...-..•■■.-:.■ ■:...--

24,." Les ordinateurs sont beaucoup plus rapid'es aue le materiel classi-q.ue,

mais 1'experience europeenne a montre qu'on pouvait en tirer des conclusions

tree erronnees. On oublie quelque fois que le temps necessaire au traite-

ment des donnees n'est'pas seulement fonction de la Vitesse -theorique des

machines. On doit tenir compte de deux facteurB importants au moins. Le

.premier represents le temps necessaire a la preparation-, independant de

la yitesse du calculateur (temps necessaires pour placer les cartes,

monter'les^andes'rnagnetiques, changer les papiers, etablir les-conneGtions9

etc/). Sur les calculateurs rapides ei de grands taille il peut s-'aeir

de 25 pour 100 du temps de fonctionnement. Le second esf lie a I1irregula-

iriW" du flui des travaux/ Sitous' les travaux sont^ trop concedtres sur

certaines periodes de 1'anneeVcertains doivent attendre et -pour eUx il

peut ne. pas.y avpiT gain de temps. La perforation et la verification 'des

.cartea.'prennent aussi une bonne part du ;temps necessaire, et saufq.uelq.ues

: economics dans la verification, les gains dans ce domaine duS a 1'empldi

d'un ordinateur sont faibles. 3n depit de ces limitations^ la plUpart.des

bureaux europeens indiquent. qu'ils-cmfe.pjbtenu des ^ains^^temps; sur le

tr-aitement des donnees :et que cela representait .pour eux 1'un des avantages

anduMta'ble.:du.-ma.teriel.electroniq.ue sur le classique. . ;

'■■"1 'o)' Importance du travail s'tatistique effeotue ■■ ..- _ .. ■

25..! , Les caracteristiaues principales des ordinat'eurs, logi-que -dies' program

mes.^ Vitesse "et^rande capacite "membrielle a aooes immediat -'et automatiq.ue5

,pnt elargi"considerablement la partie des travaux' statisUques, ■ T-ous . les

[ bureaux europeens qui^se sont^convertis a 1*equipemenV TSI le-confirnient.

.On pe.ut notamment citer les^caiculs^ de" statistiques^a-fehematiques^ae-

calcul d'indices complexes/ l''iconometrie? les a justements saisonniers a

grande'eohelle' et des,tabulations'tiouvelles et plus 'detaillees-^ Tous ces

^txavau^-'etaient Jt^s impossiblesV fastidieux cu-trop^outeux avec un

eq.uipement classique.
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d) Souplesse dans la TProgrammation et I1 execution

26. La vaste gamme des applications possi'DieVdu TSI" esf due"largement a,

la grande latitude et a, la grande souplesse dans la pro&ramniation du traite- ^

me.nt des donnees sur un ordinateur, grace auxquelles on peut fairs inter-

venir.plus de specifications statistiques qu'auparavant. 'D'autre part

la programmation pour.cette categorie d<equipement est un travail long et

minutieux qui doit etre effectue'avant que le traitement puisse commencer.

La moindre modification ulterieure dans les specifications peut necessiter

une refonte d'une partie du programme et augmenter aiasi serieusement les

delais- Plusieurs "bureaux europeens ont appris par experience gue.les

avantages.de 1'electronique sont serieusement reduits si les specifications

sont souvent modifiees pendant la programmation. Ce manque de souplesse

dans le travail de l'ordinateur est prolDablement un des plus ^ros desavan-

tages de 1' electronic^. On peut penser d'une plus grande experience

permettant de mieux'determlner les limites;du/TBI^ etTes pro6res -recents

dans la construction des calculateurs:et les techniciues de programmation,

peuyent reduire sensiblement ces inconvenients dans un proche avenir.

■ . e) Exactitude des resultats avec le Ti3I

2?. On doit examiner Inexactitude des resultats avec le TIDI sous deux

aspects s exactitude resultant de la pe.rformance technique de. l'ordinateur

et de 1'equipement peripherique et exactitude .statistique des donnees

recueillies. La performance technique"des calculateufs a maintenant atteint

un degre eleve. Les bureaux statistiques qui furent parmi les premiers a

se convartir a I1 electronique ;et dont l'equipement est le plus demode?.

n'ignorent'pas qu'il peut se produire des erreurs de lecture :et -de perfo

ration, des erreurs dues a des transferts internes■■inal ^effectues-ou .a des

informations perdues a la suite de transferts mal effeotue^sur les fcandes

magnetiques. Ges bureaux ont des programmes de■verifications'-spficiales

qui signalent les dkauts de f onctionnement de- 1' Ordinateur. -Dans les

nouveaux ordinateurs les verifications sont auto-programmees. ■■ Bn outre,

des soua-programmes types incorpores aux programmes* e"limineiit les

d'erreurs dues a un mauvais fonctionnement de I1ordinateurs compare a
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1( equipment classique. .qeai., present©" un..ne.1;: avantage^ -Beauc©^ plus •-L'■

encourageante oat. 1.!experience. ac.qui.se, parties, .bureaux: statistiques ; -.. ;-:

europeens dans, la possi^^lit©.-. ^u!,o:5Lt;...les?calculateurs &e-reperer et ;'V"-J-

meme corriger les erreursj^ue-r:pi-^-u-yj§n]b0^e§^at;63j.r2©-s.-;cLoiinees de base*"'. " ■■ ■

La plupart de ces bureaux sont d'avis.que dans ce. domains le..materiel

:electr6nique"s'est revelS extremeraent efficace st.que la ..qualite.: des. . :

verifications par Is TEI de I1 exactitude n'aurait pu etre at.te.inte.par .,. ;

"kucttile' a^'tre'rii^hode connue". Cette opinion a ete .confirmee a _une r,ecente

r'euriiOn du "^roupe ^e travail de la CES sur le traitement electronique de :

■lvii£fbiHaatioii." ' ■■ - ■ ■ ■ ........

f) Entretien des ordinateurs -: ■ = . -. .... -.■ -.., : .■ "-r -.- . .■ ■" "i ■■" "■■ ■■■'■ -■-.-■■■:--'- ■'

28.::-/:PQ_ur;'Men fonctionner les ordinateurs ont besdin de frequentes revisions

par de.s an^enieurs specialises. "■ ^uelques- bureaux europeens font appel poxrr

cela a, leurs propres techniciens mais les bureaux plus pstits confient cet

entretien aux constructeurs. Dans les pays ou le constructeur ne peut

g'arantir I1 entretien et ou il n1 est pas possible de s'assurer le concours

d'un technicien qualifie cu menie d'obtenir des pieces de rechange, I1 instal

lation d'un .calculateur electronique presenterait de gros risq.ues.

g) Eecrutement et formation du personnel

29* L1experience europeenne en matiere de recrutement et de formation du

personnel montre qu'il faut du personnel plus qualifie pour prSparer le

travail sur un calculateur elGct.ronic|_ue que sur du materiel classique et

que la periode de formation necessaire, meme pour du personnel du niveau

requis peut varier de 6 a 12 mois. Par aillsura, les operateurs n'ont pas

"besoin de qualifications . specialesa

30. Les problemes de recrutement sont souvent plus aib-us pour 1'equipement

TEI que pour du materiel classique etant donne les qualifications requises,

II est ntecessairs que tout le personnel puisse lire la lan^ue dans laquelle

sont ecrits les raanuels d1 instruction. Le travail en plusieures equipes?

souvent necessaire avec un ordinateurs tend a rebuter les candidats

eventuels? surtout si les remunerations ne sont pas plus elevees et si les

conditions d'emploi ne sont pas meilleures.
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31. Il-Bem-ble -done que les" diffioultes du recrutement et de la formation

du per^nnersoient-r-urdes' desavanta*es"W V electronic^, ^solution

peut-etrfrunS-'plus grands cooperation^" !■ organisation d'eohanges" de '.
programmes et de plans d'organisation du travail, ' "

En>esume lea wantageB,de. l'electronique da-nS ,1Q travail, statistic^
des bureaux europeens sont en general, uno -vitesse accrue,, un champ plus-

lar&-e.d'application, une exactitude et une.souple.sse plus, grandes, au moins

dans la pro^rammation! tandis que lee des.avanta^es sont le re;crutement..et
la formation du personnel et quelgue rigidite dans 1'execution. -.Quant .aux

depenses elles sont sensiblement lea memes. -^uoigue 1'experience des

bureaux statistigues europeens en matiere' d'electrbnique" ne'' soiVpas tres

.londuer.p.our la plupart. das statisticiena l'equipement electroniaue'est

^lt .indiepenaatle et il le sera encore plus dans les annees V " '
yemr,
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'til,

. - . ■ ■ ' U3ST EXAMPLE " " '■'■'■■ ' ' ■■"■■ ■ .. ■
■ '" ■ ■■." -' .. ■.'... . :--■ "-■".- ' - ■

32. ,....^ue.lq.ues "bureaus statistics en Afrique (la Republique Arab©-Unler

le Senegal, la. Co:te-d'Ivpire3 le Congo(Leopoldville),le Service ■ statist■■

que d'Afrique orientals et Madagascar). sont, soit sur le-ioiiit" d1;ac<Su'erir-

un gquipement" eiectroni^ue','■ sotf en considerent slrieus^ent. .la,pq:ssi*>i-

lite.' Par contrc' :cortai'ns :p'aysr:independants d'.iifrique .(E-fchiopie,, Somalie,,

Sierra Leone et Mauritanie) ne ■po'sSedent -meme■■'$as d(equip.ement olassiq^e. ..

de perforation. Toutefois la majp^ite. des bureaux statistics africains

ej-experience, de quelg^ues .annees dans 1'utilisation 'de 1' eq.u"ipeiae^t

do oonseils, soit pour augmen'ter la capacxte de-

S§...-wat4ri:el.sp?.t_..pour le remplacer., . ' ' . -. . .'■

-■;■■■'T©nah.t.i--c.6mpte,:des .conditions, suivantes:.a) accroissement, de

ltac'tamt^s%atis:tiiiue-:p^3-ra; ■■. dansr tpus le.s;.p.ays africains, : b) do ■ ■

norabreux pays se sont trouves avoir a faire face a de nombreux problemes,

en particulier ,de.longs delais, en.tabulant leurs statietiques courantes,

et l.es resultats. des recensements ou des enq.uetes de menage, c) revolu

tion dans les techniques de tr.aitement des donnees et de 1' equipement

depuis, ,que -le.s ,eq.uipenjents classiq.ues ont ete installes en Afriq.ue,

d),,.a,9.nfueur..du travail pre^paratoire necess'aire ( 3 a 5 ans dans certains

cas.)-,pp^r, le.rchoix et I1 installation d'un .nouvel equipement, surtout. s'il

s!agit d.'un. c^lculateur^leotronique, efles longs delais -de iivraispn

(2 ans) pour ce geure de materiel; il serait prudent que les pays .

afrioains etudient. les possibility de 1'electroniaue, en rapport, avec

leurs futurs besoins meoanographiques, avant d'augmenter la oapacite de

leurs equip'ements, :classiques» . Cette; etude ^ourrai-t le.s aider a planifier

l";Vac-prois"^ement .de leurs besoins et des economies:.substant.ielle^r,..,.-

pburraievnt•'&& resulter... , :. ■ ■ ■■,'',--.. :.-;; -v „■ .; >,-..■ ■-.. ..:. . ...;"

telle'etude le;secre-

4^ -audebut ■d

et l'adoption possible de l'electroniq.ue"au"&ana- - 'le -but etalt^de
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recueillir des informations, en c.onsiderant le Bureau central de statis

tique comme representatif des autres bureaux statistiques africains et,

a partir de oes informations, de s'assurer que le volume de travail et

les conditions generales etaient, ou seraient dans les annees a venir,

suffisantes pour justifier des etudes detaillees en vue du remplacement

possible du materiel ■ olassique par un e*quipemeht electronique.

Geoi n'est nullement. une. etude des possibilites qui ne peut et qui

ne doit Stre entreprise q.ue par ce ser-vioe statiBt^^^udrn^me^s^^ ^

persuade de la.neeessite d'une te-lle etude-/. . ■ ■ . ... ■-;.

Besoins statistiques et volume de travail- ■ ■ ■■ ■ ■ *.■ ■■<-. ■■ ■ .-..":.. s!i"

34.. Lg OouyornGment du Ghana"a cree un "Gomite'de "la creation d*un -bureau

central de statistique" en 1959-1960 qui a et^ charge de passer en revue

les activates de ce qui 4tait alors le Bureau du statisticien du Gouverne-

ment. et de faire des recommandations pour accrottre ses activites - Les

recommandations suivantes,; faites par-le Gomite sent d'un interet; tout ::
-■■-■ .'..■■ ■ ■.■ . ' 2/ .

particulier pour cette eHude-'

,.,;.. .MB (Besoins. en personnel), Les effectifs en personnel subalterne -

de.vraient etre reduits au minimum en faisant le plus large appel a

1&. meoanQgraphie;". ... . ,

., .- /»22 (Oommeroe exterieur).Il est'necessaire d*obtenir uhe tabulation

;. . plus..rapide dee statistiques .du commerce exterieur et accessoi^--

ment: d'utiliser une .classification"plus ditaillee, d'augmenter ■

V exactitude des documents de>ase, et de pouvoir effectuer des • ■

tr.avaux. speciaux|' . . . "

1/ ■ Les informations quisont % la base de cette etude S'ont,.et©.

recueillies' au cours. 4e reunions avec le. chef du Service de .
tique et certains de ses collaborateurs, au cours dlun sejour de 10
jours au Ghana effectue par un membre de la Division, statistique, de
la CBA et par un consultant du /Bureau central de statistique de
Horvege.' Les auteursde ce rapport sont cepandant respons#bles de

; ■ 4oute-information erron^e, ■ aus.si.?bien que des conclusions quils en
auraient Jirec.s. Le Gouvernement du Ghana n'est pas lie par ces

conclusions. ' " "' ' " ^ ' _ o+^+V^7
2/ Voir "Report of Committee on Creation of Central Bureau of btatas-

tics" juillet I960, pages 28-33
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"24 (Compta'bilite p^bliquejt Les, resultats devraient, ,autant que..

possible, etre obtenu's meoanographiquement pour pouvoir ensuite

fairer I^oTdjet "de -publications annuelies'detaill'ees'C' '

^ jo-uer; un;.-r

technique, dep statis.tiques d'etat, Q.ivil .et d.ayxait.^ournir les

facilites mecanographiques necessaires".

"34 (Meoanographie).On devra etudier tres soigneusement les nouveaux

perfeqtionnementjon mecanographie, afin que les installations soient

pourvues dejmaterlel-^feV^lu^Sae^^ d'avis que

"Plus tard l'installatior^d'un oxdinateT^^peuJ._s^e_rJ."^ile.? ..ne.Q.es..sa.ire"

et il a> cree.un groupe de travail pour conseiller.-le gouvernement

sur-le-s-6rppli-oa^i&-ns-p-assib'lTe' de^ -ce typB~"de""machine's;"' "M"aiebut"de

l'annee 1963 ce Groupe de travail n'avait

35- Ce Comite a egalement depose un tres complet Rappo:rt-i sur 'lesvbesoins

statistiques comprenant toutes les statistiques que le Bureau eentral

devait etablir pro.gressivement afin de pouvoir repondor.e r .auz .exigences des

planificateurs. On estime que le volume des statistiques .recuoillios ot

&. passer en mecanographie augmentera de 20 a 30 pour 100 par an. Dans

lrhypothese-faible de 20 pour 100 par an le'volume' des statistiques"

courantes doublera^ en 4 ans environ.' '

36. Cette augmentation^ du 'volume de travail, et de sa qualite cst oxigeo

alors que le manque de personnel qualxfie, a tous les nlveaux.rise^a .;un:.,; .p

facteur limitatif.

. du. Eureau-.centxal-de- ■

Statistique comprend deux unites 1 1'atelier mecanographique pour les

statistiques courantes et le Bureau du r.pjaensement pour: depouiller les

resultats du recensement de population de i960. ;' Lef .:effeQibifs: ainsi que

les types d'equipement utilises par ces deux unites en decemtfre 1962,

apparaissent aux tableaux 1 et 2. Les donnees indiquees pour le Bureau

du recensement sont inoompletes car la perforation et la verification-des

donnees avaient'ete' effectue~es a;;'urie "date iihterieureV1 ■ "■:/:"'" ■"■' : ■ .■:'■:-.
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38,! Outre le Bureau central de statistique, trois autres orgahismes

gouvernementaux (le Ministere des Affaires etrangeres? le. Bureau, de

1 < Accountant...General et le departeraent; des .autorites:: locales) utilisent a

eux guatre. ^tatfulatricesf 4 trieuses et interclasseuses, 4 reproduo.trioes,

1 ihterpreteuse et 24 perforatrices ou:verificatrices. La nature et le

volume des travaux effeotues par oes machines n'ont pu stre etudies faute

de temps. , . . . . .

. . . Tableau 1 ;v

;.. . JBffectifs de' la section mecanographigue

Grade Bffeotife

Atelier 'mecarj,io^rai3hique

.-; Ghef d'atelier.

■Chef operateur " -

Operateurs ler echelon

Operateurs 2eme echelon

Personnel,de.perforation et,

verification

Bureau du recerisement

non speoifxe

OfptaL :

21

20

Hon compris le personnel de perforation et de verification.
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Equipement n

■' ■.."■■ Materiel

Perforatrices

tTerificatrices

:TrieuseS

Interclasseuses

oiliers-x ■:,::■;(

l^cpnosra'D'

■,.,.,Tableau 3

bi|^ue_^^Bu^

"S^i2i£""

Atelier ..

17

9

5

1

,au,o^ral de sta-

....,.. .i . -,. ...

EFombr? "fe~ms"oiri:n!

. .. f Bureau, du

.qua roconsement

- ■..'..;

- ■"-■•

1

fcistigue

-■ "^

v-.. ■ ..-"17-*

.:. ■- ■: ? ■

7

2

■ Eepxoductricgs

Int-erpreteuaes

T'abulatrioes

SSM 101 (aveo perforation

recapitulative)

2.

, 2

■4

a/ ' Lf;une des tabulatrices est-eq.uip.ee-de1 perfe.G-tiGnnements.:qui.':pe^raettent

■ ■■■■■'■ ..quelques oalculs a vitesao lente. . ... . , ...:. ■

.39-.—Si-J.,..1 on tient oompto du nopi"b:re de cartes detai3.s traiteeL^?' le volume

&e" •■fc^avail en 1962 n*a pas ete tres important, ..le. nom"br;e :do .cartes ;details

^t-V:d'!i03av±D.on..l.nallia]a.....B.ojir.... 2^s.._^ un

tiers pour le oorameroe exterieur (voir tableau 3)\ Outre los statistiques

qou^antteSj le- reoensement da la population gh"1960? dont les'i-esultat's furen:

depouillera par une unite separee (elle aussi sous les ordres du directeu.T

du.;-:ser>v^cG .&e-statistique) a .oblige .S, passor en.:mach.ine .de J a 8 millions

de cartes-'d
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Tableau 3

Volume du travail do la raeoanograpnie pour 1962 -

:. ...'.. .-. nombre" de. cartes.^details . ."!....:-, .;.

courantes "•'■

Statistiques: du..commerce;.;e:rfcerieur,.

Statistiques de' la main-d1oeuvre

Statistiques■ des .migrations,.... ,

Aviation civile

Comptes publics ..

Co.:ntr6"le des changes

Statistiques de I1education

Licences d'importation

Enqueues sociales

Statistiques hospitalieres

Statistiques des autorites locales

Imp6t sur le revenu

Traffic maritime.et aerien

■Transports ■

Immatriculation- des vehicules.et/.per.mis

Universites ■■<:■-■■

■...Estimations,.. . ., ... .

courantes

Recensement de la population

. ■ 90.

. , 20.

134.

'* 28.

■■■"■36-i

.■ ■-■■■20..

000

.000

boo

000

0Q0

,000

■ _..-.. 16^000

.. 52.,000

.' .7.19*600

4.

.:,.114.

.-; . 12.

8,

.;-1.08.2

6,700

,000

.000

.000

.000

.000

.000

40- Si.I1on tient oompte du developpement statistique actuel au Ghana et

. d'un^accroissement annuel de 20 pour 100 dans le volume deu'domiees-a"

traiter3 les statistiques courantes represehterbn/t environ ?.,1 -et J4,'3-

"millions de cartes details a 'passer' en "machine en I966, et' 1^70 (voir■■•

tableau 4)= ^uant aus recensements, d'autres seront probablement;,e.n,cours

(recensement industriel, recensement agricole, statistiques des depenses

de menage) qui necessiteront ensemble a peu pres autant de cartes details

a traiter en 1966 que le recensement de la population de 1962. Sn 1970s

il y aura sans doute un autre recensement de la population. Lfaccroissement
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annuel de la population etant d1 environ 2 pour 100. Ce nombre ,de Cartes

a passer.en maq^ine. pour .Ge-reGe,nsement,pou^rait. |tre de l'Gr&re de 7>7

millions. Le nombre total de cartes d'entree pour les-st-atistiqlies courantes

.et pour le^xece^semsn.t - se^ai^eia. .augmentation, .de 5.0 a-60 pour 100 en 1970

par rapport a 1962, riS.-.. ■■ ■ ■ ■■■--■■

Volume cartes._a,^aiter en et 1970

Cartes detaiXs -1962 1966 ' 1970

Statistiques' oourant©

Recenseiaen

l.ooo.ooo 2.100.000 :4.3t!o;..ooo

6 * 700.000 .6.7Q0.000 7•700.000

Total $ 7,.aQ0,000_ . 8.800,000 12.000.000

lB.. 2p pour ..lpO,. a^rrondie aux.plus proohes 100.000.

b/ Gonsiderant que le Tblurae de's :cartes a traiter pour le reoen^ement et

les enqu&tes sera le raSme en 1966 q.u'en 1962. En 1970? un nouveau

t:;' -'u reoensement de; population Sera sans: dou;te effeotue : et le nonibre'de cartes

,...,, ,.est estime d'apre.s, une augm.6nibatlon.de la population de 2 pour 100 par

an.

;41»: Le:nombre des cartes details a- traitex ne donne dependant pas une

■■■ mesure exact© du travail^ a: effeetuer' car certaines- statisticLues-:doivent passer

"L eh machine pendant une'^ trW oodrte. peri ode tandas q_ue-p:our d^utres-.-le passage

?; -en machine peut a*echelonner sur une plus longueperiode. ; Le. tableau 5 fait

:'-i:;apparaltre le volume des cartes trait^e^s en %$62 pal genre.de machine. II

eh ressort que le: nombre-de passages par- cartes-details est: moinda?e pour un

reeensement que pour les statistiques courantesj il faudra-en tenir .compte

r ...dans-, les estimations., . .... . ....... . .■„ ,. . ,. ..
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Tableau 5

' '" ' -. ■ Volume de travail en 1962—'Nombxe de passages de cartes:

1 ■ y "■..■■ v-; ■' Statistiques courantes ■ Recensementg2? :■'--. V1 Total

Trieuse 53.943.081 52.000.000 1O5..943-O81

.Interolasseuse 2.413.893 3.5OO.OOO 5-913.893

t'J^ ''r^fai^~^^ . 2,212.835

277000 ; " -■-■-'735.886

1Z11521 95.177.000

.a/~ 0j&s^passa^s..flS™J3arjia£L_paarmj.eB. xw-gheujisukkiaib :sQjat...TDaj3e.s..sur_des rapports

■ ,; prdlimina^.res^-dJutili-satiori.-.des machines par heures. pour lra periode

janvier-novembre. 30 pour 100 a ete ajoute a la vitesse de chaque

■ "'" -'machine "pouri-I'tLehitK'! -boffl^t-e 'de's'' inanutentions.' ■''" " -.-■ -L'-i-1 *-■"■■ :' '■'''•■■

4^.':;':i'ijSs1't^soins-'^atis'tiquBs futurs exigeront des tabulations plus nombreu-

ses et plus deiaillees pour les statistiques courantes. II n'a pas encore

ete eta"bli de specifications mais les tabulations actuelles etant relati-

par' 'an. 'Ce ■■qtdi/ dbnneraii',-1 avec: I-1 augmentation -du^n-omtre de

cartes" d'ljentree, uh accrbis^eme'ht' t;6t'kl d'environ 3P:;p6ur 100 soit ^augmen

tation en'registree- durant' 1 i:ahriee; -l^GZ* ■ 'Par"Clcbntre! leW:'plahs: de' taMlation

des reoensemenlis tte"=- populatlon'-sembleri-t au"point, :;il' h'y a :pas de'raison de

penser^■ tju|:u:n"noinbire'; de:Ccar:tes:r egal": donhera-lieu. a-plu-s de travail- q.ue pour

le

43. lie tableau 6 tient compte de ces hypotheses et fait apparaitre que le

volume de travail en 1970 sera 9 fois superieur a celui de 19^2 pour les

statistiques ccfurantes5 et 5 fois pour les recensements.
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Volume

Tableau 6 ■ . ..„..

o^^^ passages ,de cartes

1966 1970

StaUstiques courantes^
Hecensement^

80.996.g21 : 235.000.000 73O,:OOO..000

poq. 95.OOO.OOO 110,000,000

-i17.3:^21 ^ 330.000.000^^870.

a/ Les:estimations.Su volume des statistics courantes so.nt ■basess sur une
augmentation :;annuelle de 20 pour. 100 du volume total, et ;Sur. une; augmenta
tion annuelle de 10 pour 100 du nombre do" passages' des' cartes-details due
a la necessate d'obtenir des tabulations plus detaillees-- ■ " -: ■■

b/ Le volume des. .statistics de reoensement est estime inchange en 1966,
par rappori a 19-62, par contre il sera augmente en 197-0 pour teiiir compte

. ?■® i accroissement annuel de la population, 2 pour 100 entre I960 et
1970;.. Le.nombrede passages par. cartes" rcsterait" Is" inc)ne. -: '■ ';

44. Les estimations., ne tiennent. compte d'aucune modification dans'le traite-

ment pour ameliorer. 1'exactitude dos donnees traitees. Une maniere;d'augmen-

ter 1'.exactitude des resultats est de faire porter plus d1 efforts stir 1'enre-

. .gis.±r.ems2it..:e£.la. collect©..de-s- donnee-s--de- base. Un-e--autre meth-ode^ cohsiste a.

augmenter l'exaetltndo dos operations meoan-ogi-aphioues ^too a ua, conte^o Pre

alabie-plus pousse des donneos, Cgg "douz'nothodoG .dsi^ndo.at plu^ d^erit: -g

manuelles, ce qui est exclu si on doit reduire au minimum le personnel

subalterne. ■ Or, on peut augmenter I1exactitude en utilisant davantage la

-aecanosraphie pour des operations -statistiques effeotuees actuellement -:

.m-a;nuellement.s verirication de.s.etats et preparation de tableaux manusorrtsc

.Cecievidemment accroitra' le volume de-travail-plus que ne le 'font apparaitre

les donnees du tableau .6,-. il n< est ".pa* possible de chiffrer cet accroisse-
ment- ...

45. II a.ete demande-au Bureau de statistics de-produire des resultats

plus'rapideaent. Cela n'est que partiellement une question de oapaoite,

la rapidite depend egalement de la mesure ou l'on peut substituer les machines
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au travail manuel car il..'sem"ble Men que-l-a vitesse-.d.e; traitement so.i;t.: ;

Targemeht "de'ienriinee par le nombre d1 interruptions manuelles. __Les,,,g.,t.atis-

tique-s du commeroe exterieur. qui au ..Ghana comme dans la plupart des autres

■pays ont-'pTiori'te''Sur'les "autres" statls^iques ■couranteSj passent, en. machine

'sel'on le plan d1 execution du Tableau 1 *. . : : ... , . ; .:

;' '": ■' ' "'"■* ' ' "■-■■■■■ ' Tableau 7 " .; . ,'.

Plan d!execution du Bulletin mensuol des statisticjuos du coDimerqe, "exterieur

Phases de 1'..execution,.: ...:. ^ .... .. - ■■■ ■■•■■■ Bates l-im-i-ies p'our chaqne -phase1

.1. . "Preparation manuelle : ■ ' :' "' .'20 du lex. mois.. :r . '""

2. Perforation, verification . ,_ . ._ . .■■... ...23 du ler. mois- ;:

3» Tri et oontr6le-m&oani-que '■■■■■--- ■ ■ ... 26 du ler iriois

4- Corrections manuelles:- '-' ; ■■'' 2 du.. 2eme inois.

5..' Tri mecanique- '. . 7 &u 2em& raois ■:--

6. Verification et corrections manuelles ' ■ '"9 du'2eme mois"

7- Tabulation 16 du 2eme mois

8. Verification et corrections rhanuellesr : ' ■' ' 23' du 2eme mois'

9.-. Mise "en -page du-tmlletin ■ -" " ■"- ■■ "'• ' 26'du 2eme"mois"

10i Impression ■ ■ .. '■ ' - - ; ■ ■ 3 au' 3eme mois

ej Les..dates limit.es indiqu&es ci-dess.us sont celles del'annee 19.62.- : he's
mois indiques sont ceux qui suivent le mois pour lequel sont publiees

les donneeso ' --' ■"■'■ " - ' ■'■ " ' .: - * ■

II est h rioter que sur les 60 jours de. la fin du mois de reference jusqu'a

.1'impression, 2-5-pour 100 seulement des "operation's smit eff ectu'ees "mecani-

':queme£rt-..(fia* 3? 5? :et 7)»■ les'-autres sont :effectuee;s manuellement "et n'ont

-done" -aucun rapport- avec la Vitesse de" lrequipeffient. ''

a/
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Utilisation de 1*equipement aotuel r . ■■':..■■■

46. II a ete difficii^^^^id^-li-Utilraatiori^'da^^qUipeiaent actuel

'sur-7i~Tas¥''des"dohnees'di^^ itreB-'ohiffres-du-Tabieaai-S-ne- doiv-ent—

ejire. consideres; que comme grossierement indicatlfs et quelques. commentaires

a leurs. su^ets sont necessaires.

47. V atelier mecanographique travaille en deux equipes.;&t.;le :nombr^ ■ ■ ..^

theorique d'.h&ures par machin-e est de 280 heures par aiois (chague equipe ,

travaillant ,35;. heures par semaine). On a suppose que toutes les unites

ont travaill.e; pendant les 12 mois. .■ .....

Le nombre de passages de' cartes, la seule information signifioatiye .

q.ue 1'on possede sur I1 utilisation des differents types de machines*, a. §t© .

convertie en temps-machine. On a pour cela divise le nombre de cartes par^

les deux tiers de la Vitesse theorique de chaque eq.uipement- Cela signifie

q.ue dans les.heures machines du'Tableau 8S 50 pour 100 du temps a ete'"' %"i'1"1

compte pour le maniement des cartess le contrSle des machineb^ etc'. s m@me

avec des operateurs non entraines cela laisse une marge appreciable."".

48. Une seule. equipe a travaijle au recensernent et le nombre theorique

d'heures machines est estime ,§...140 par unite, et par mois. Le chiffre des

■ heures machines..-e.s.t-.bas.e....sur.....lB..1.r^ppQr.t. .preliminaire de 1' atelier mecano-

graphique du bureau du recensement pour la periode janvier-novembre 1962.

...4.9^ he. ppurcentag-e .d'.u-tilisation. estime. pour chaque type de machine est

. relativetnent bas> c:e qui^ ne signif'ie pas: necessairem.ent un surequipement de

1'atelier. Si 1' on considere q.u.e les statistiques 'd,u commerce esterieur

I*epx;esent.ent.,en ellre-s-m-emes le. travail le plus important de. la section ineoa

Vi:d;gra,-phi<a.ue et ■que7'"-cie;' iji^aVa-il doi-t-etre'-'effec-tue chaque mois ;."pen.daht une

courte periode? il est evident que. tout i'.eq.uipe.ment Iristalle "est' bie"n-

necessaire. Cependant5 par une coordination des travaux de la section et

de ceux du bureau du recensement on aurait pu faire l'economie de quelques

machines.
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Tableau 8

Utilisation de l1equipement on 1962

Type de machines

Sect ion ■.■mecano^raphi qua-

Trie-use

Intercla'sseuse

Reproductrice

Interpret.e.use. ■

Tabulatrice

Bureau durecensement

Trieuse

Interclasseuse

Keproductrice

Interpreteuse

Tabulatrice

SSK 101

i,OUiUr« Machines/heures- Sombre d'heures - Pourcentage
Junitls theoriduement / d utilisation^ dtutilisation
a unites disponibles & (estimationH

5

1

1

1

2

2

1

1

1

2

3

16.800

3.360

■3.360

6.720

3.080

2.100

3.220

2.

3.

1.

1.

1.

023

181

390

304

729

740

234

162

12

,018

.018

12

5

12

9

55

55

24

19

3

49

34

a/ Le norn'bre theorique d):heures/machines est cense :§tre 280 lieures par ujiite et
■ . parmois a la section mecano^raphique ^ui travaille en deux eciuipes. Au^

"bureau du recensement3 ce mSme nombre theorique est de 140 heureB par unite

et par mois pour les moisou le materiel a'ete utilise. - .

b/ Four la section mecano6Taphique les chiffres sont ■ottenu&.en multipliant par

1,5 le nom"bre de passages do cartos divioe par la vitcsso de la -machiner ce
qui laisse 50 pour 100 du temps pour la manipulation tfes cartes en plus du

temps de passage des-cartes, dans la-machine. ■ , ■ ■ ' . ■. ...;.
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Systeme TEI envisage

50- Avant de considerer le volume de travail aotuel et a venir du Bureau

central de stati'stiques, il convient de rappeler que ceci n* esi pas une

etude portant sur I1opportunity d'installer ou ndn un materiel electronique.

Le "but de cette etude est simplement de presenter quelques considera.tions

:qui. .pourraient conduire a une -etude plus detaillee de ce probleme. au Ghana

ou.dans .taut autre .pays.dans lequel les problemes de traitement presentent

un caractere semblable. Le Bureau oentral.de statistique du Ghana5. comme

souli^ne precedemment a deja envisage la necessite d'.etudier soi^neivtsement

oe probleme et a cree un groupe de travail special pour conseiller le

Gouvernement sur les-applications .possibles d'un. equipement electronique.

Les donnees presentees dans les paragraphes qui suivent pourraient utilement

servir de point de depart aux discussions de ce groupe de travail*

51. A l'heure actuelle il existe sur le marche plusieurs centainesde

systemes differents auxquels peuvent e"tre adapt^s diverses com'binaisons .

d'equipement peripheriques. Choisir un cu plusieurs de ces materiels au

"'vu "de'e informafions disp6ni"bles? serait a'ssez arbitraire.- Au-iieu-d'-e-fcudie-r

un calculateur eleotroni^ue^'donne, cette'-aiu&e.'.a pris'en consideration le"'

cout? et les caracteristiques qui aemblent adaptees au volume de travail de

I1importance et de la nature de celui du Bureau central de statistiques du

Ghana. Deux systemes.sont. etudies s l!un, un systeme.de taille moyenne .

avec;.une capacite de memoire interne d1environ 5*000 oaracteresj capacity

suffisante pour construire des tableaux typess effectuer des oalculs simples,

ou operer des contrdles-prealables. La--Vitesse interne est supposee■ 6tre.-.

suffisante pour effectuer ce genre d1operation entre chaque lecture de

. carte. le- leateur....de .carte ..et. la perfo.r.atr.ice. .sont. supposes_.fonctionner_ a

une Vitesse de 800 et 250 c.p-m., tandis que l'imprimante est supposee

fonctionner a la meme vitesse que le lecteur de carte. On est parti de

l'hypothese que'les-operations d1'-'entree" et de "sortie"' (input- - output),

sont effectuees en mime temps. Ge-systeme comprend-les elements a»'t, cy

et d du Tableau 9. L1autre systeme, plus couteux? est suppose avoir une

capacite de memoire de 10.000 caracteres et quatre postes de foandes magneti-
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ques avec une vitesse de 20.000 caracteres par seconde. A tous autres

e^'ardss ce type d'equipement est identique au premier.

52-. II. ne sera.,sans doute. pas possible de trouver sur le marche un systeme

ayant exactement ces caract.eristiques... Les. conclusions qui en sont deduites

ne devraient cependant pas etre tres differentes si un calculateur presen-

tant des caracteristiques sem'bla'bles avait ete.utilise (IE!I T.401, ICT 1.500.

RCA 301 et Gamma (Bull) 3'0"). Le systeme a cartes effectuera la tabulation

et la reproduction si on'l'utilise comme perforatrices recapitulative eh

connection avec "la tatmlatrice. Le "syst&m'e h' bandes peut en outre' effectuer

les operations de tri et dfinterclassement. "' ' :

Description des caracteristiques d'un systeme

a)

t)

o)

a)

e)

Unites

Unite centrale

Lecteur de cartes

Perforateur

Imprimante

Unite1 bande

de

■ Sombre

d'unites

. . 1

■1

1

1

4 ■ -

calculateur 'de

Capacite

.5.000 a 10.000

caracteres

;.; 80. col ....

' 80:col "l ■

130 c." par

'■ ligne , . ■ ■ ■

500 caracteres

par pouce .

cout moyeri

Vitesse'

1 cycle memoire

pour 10 micro ■

: /secondes

800 c.p^.m. ) ..-

'800 c-p.m.)

800 l.p.m; ' ;

20.000 c.p3.s,. : , .

mise en marcbe/arret

cfr ttttt"*/

1.500

600 '

700: ■■

2.000

; . Prix d1acha

et entretie

pendant

5 ans, /

$ SU 2J

90»000

36.000

42.000

120,000

a/ Depense. moyenne mensuelle pour une. utilisation par une.equipe. . ■ '■ ■

b/ Le priz d'achat comprend le cout d'une.1 equipe et demi a 2 equipes pour 1* entretien,
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Utilisation de 1'equipement -;■■ ;-,:.r. _,.^;

^n pourcentage
53. L

de la capacity the^ii^^fej<tea^,.^^e^SPPareil, 1'utilisation probable

ach^

P3^™ P°ur 1966 et

a .utilise. la;m;ethode/emi4^eS^:estinier le Pourcenta^e a<utilisation£ a uti. ;;4^S^
du materiel avec le volume de travail de 1962, (voir Tableau 8). 3n pra

tique il n'est pas possible d'atteindre 100■pour 100 d'utilisation de la

capacite theorize car le volume de travail vaTie-d-'^e^e^o^i^^autre

etdes arre-ts pour entretien sont necessaires. Cependant, afin de ne pas

exagererle tesoin'en equipement ciassique supplementaire'^oUr traiter le

volume de travail'accru pour les■amxees a venir, pleins Utilisation a ete

oonsideree comme 46ale a capacite theori^ue. II s^n^ult" "qiie-'pour ces

annees, les estimations donnent un plus ^rand poids a"l(equipeiftent ciassi

que par rapport a I1 equipement TJ3I. , 'J-v,.,. ,_0. -,...,. , ::.l»_ ir.-.- ■; iu-_.

54.. Le Tableau 10:,fait apparaitre que mSme en utilisant pour.les statisti-

ques courantes ausmaximum les tabulatrices en deux equipes, ..u.n accroisse-

ment sensible du norabre de ces maohines doit etre envisa^e.;,.(....

55. Afin d'effectuer des coraparaisons avec I1 equipement -!EIEI^.=le volume de

est commode de convertir le volume ae travail tel qu'il spparait au Tableau

5 ^p-riime-en nombre'•■ de rgasSases-de- cartes, len iuni.oertain :.nomtoeod' operations

type. L« operation t, pe a ete ' def inie-'tconsiderani: ie"t^a±temeh^ des statis

tics du commerce exterieurj'comme bompr^nantj^un'tri^'uri-'in^erolassement

et une tabulation de 25-000 caries"perfor&s sur 80 colonnes et une-^classi-

fication statistique a 6 chiifres dans le cas du tri. Le travail de reproduc

tion consiste prinoipalement en une perforation recapitulative qui peut etre

obtenue en meme temps que les etats. On a suppose que la vitesse d'une

operation de tabulation type est limitee seulement par la vitesse du lecteur

de cartes3 ceci etant exact seulement pour les t^pes de tabulation les plus

simples effectues par des tabulatrices. Avec un ordinateur on effectue

generalement des tabulations plus delicates dont la vitesse peut dependre
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Tableau 10 ■. .■■■; '■ - ■'-. ■■:-.■' " ■

Volume de travail des machines classiques exprimeen

pourcentaged1utilisation^

1962 1966 1970

Utili- Nbre de Utili- Tbre de Utili- Ubre de

sation machines sation machines sation machines

Atelier.mecanogra'phiqtt

Trieuse

Interclasseuse

Eeproduetrice

Tabulatrice

Bureau de recensement^'

Trieuse

Interclasseuse

Eeproductrice

Taftulatrice

12

5

12

55

55

24

19

49

5

1

1

2

2

1

1

2

35

15 ■

35

160

■ ' 55

24

19

29

5

1

., 1.

3

2

1

1

2

108

45

108

49.5

28-

22

57

6

1

2

10

2

1

1

2

a/ Seules les machines classiques qui peuvsnt etre' remplacees par
:- Un ordinateur sent mentionnees ici.

b/....Deuz-.eq.uipes?soit 280 heures par mois.

o/ -line equips, soit 140 heures par mois., .
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;- $olume..ds.. travail on 1962.;-par or.dinateUr

Genre cooperation . .Vitesse, par.

operation

type -ery

heures-'

■Hombre; d1 ope

rations type

en neures-'

, Volume de

travail

'esprime en

heures

Statistiques courantes

Tri '■.... . . . .

Inte.rclassem.ent . ,

, Tabulation

Conversion carte—b.an&e-

Total , ' ■

Recenseme-nts- ■ ■■ ■ "■-■*• ■■■'■' ■

Tri ■ ■ ■■

Interclassement ■ ■

Tabulation

Conversion carte—bande-

Total ■'■■'■'■'■■■■ "'■■-*:-

0,6

0?6

0,6

0,6

360

89.-5

40

346

140

240

240

-:54Q

537

24

1 101

519

144

144

a/~ -Bo-n-t'-^O pour 100 du to'inpa 'pcsur "manipulationsI Les" donnedg '.Gont' ev'£dem;
men1^ indicativ,gs. puiGgiO.i;l.'S.'a£.it...d'un ordinatour fictif. Le temps

■ :nec.ossairo":a I'intorolassonont1dos donneoG oat ne

0/

tine- operation type porte~ sur ;25» 000 cartes de 80 colonnes.

Classification a 6 chiffres pour le! tri. Le nombre d'ope-- -.,,

rations est deduit directement du tableau 5«

SI I1on utilise les bandes on doit tenir compte de la trans-

cription cartes-bandese !
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56. Avec deux equipes., soit une duree.- de travail de 280 heures par mois,

(sans tenir compte de L:'.entre±len, .etc.).les pourcentages d-'-ufilisation

pour les deux systemes de caloulateurs apparaissent au tableau 12 sur la

base .du:..v.oiunie :de. travail pour les anne.es 19.62, 1966, ,1970. ;Le tableau' . ■

indique qu'au cas ou 1'on .utiliserait un oalculateur a cartes "il serait ■

necessair.e.-:(ie .conserTerj;les :trieuses et l'interclasseuse (outre 1'inter-

preteuss/et^ia 10.1.qul ne.sont... pas considerees lei)- L'ordinateur sera -:

utilise par une equip© en 1966c Dans le courant de la periode 1966-1970

il faudra deux equipes et meme trois, il n'est pas rare de faire fonc-

tionner un-ordinateur av6c trois equipes* Utiliser un ordinateur a bandes,

oblige a remplacer un systeme bon marchede tri par un systeme couteux dc

tri par bandess qui ezigera deux equipes avant 1966. Uln fait si rien: n'est

fait pour :reduire les operations de tri ou si aucun avantage n'en resulte

tels que, plus grande exactitude; traitement plus rapide des donnees,'il est

difficile d'envisager un systeme de calculateur a bandes oi lo volume do

travail n'est pas plus important que celui du Bureau de statistiques du

Ghana. C'est une conclusion a laquelle on arrive souvent.

Tableau 12

Le volume de travail pour un systeme electronique

en^ppurcent age d'utilisation^

1966

T
1970'.

Kbre de fo d'uti- TSbre .de % d'uti- Ubre de
machines lisation machines lisation machines

(i) Calculateur a cartes

Statistiques oourantes

Trieuse 12

Intorclasseuse 5

Hecensements

Trieuse 55

Interclasseuse 24

Calculatrice 20

35

15

55

24

50

108

45

64

28

150

6

1

2

1

1
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l ■;.' ry.
.(Eajbleau 12 (suite)

196-2 -,■• 1966 1 970

*l

7

d' ut i- Mbre de ;' "■■#> d' ut i- L ■'lbr;e '; de' 96 ■ df-ui'ifltf- *;;; l Bbre de
.-saiion. .. ..

(ii) Calculates? a "bendes

Calculateur a bandes 57 'i20 1 330 .

a/ Une" utilisation1, a'-100 pour

420. heures. par mois*

*X :"* -1' '

a- 2-.iqu.;i;.PpB(.28O. .li/puyes par

a"tro!is"eq.uipes soif

Eauipsmont EUC ot equipomoni: ""olassiquo"

a) Bomainec^'^tilisation^.^exaotl.tu^e,...yitesse.

57. Nous a¥aVons examine; fjiie l-e^Voiluffie! actuel,:de-. travail eff ectue ^

quement par 1c Bureau central de statistique au Ghana et fait des projec

tions dans 1'hypothese qu'il serait de la m§ine' nature et' de'"lia-'Adio '-- •<

composition. On peut penser que le Bureau''Oehtral'eh'trepr-endra-dans-i^

d'autrcG "operations folios'quo caloul' d^'indicos/ obntrbloB

et corr-.ections prealaTales' plus poussees. ' ' "."■■'■ '"'": ' " : ■::

. Ce.s operations. peuvent plus'ou moins srintegreii"a: d'-autres

sur ordina:teur sans allonger beaucoup 1'e temp's dvutxIt±;sai;ion.-:';!:A've:c ■ ■■ ■i;r:'1-'1

1 • equipeihent classique ces . travaux""necessite'raieni>: i'^empioi■ xi'aii-tres -^ ■'■ ■■'''.

equipements notamment une calculatrice. lie Bui:eau""oeri;ti?a:i ■d:e'--s1;:ati"s^ri!t|ue''-:

..l'a compr.is puisqu'il a fait provisoireraent' equ'ij5e'r""une des. taT3ula't;r-ic4s"-'-:

avec un systenie annexe permettant la' multiplication ^ef-que' lf acquisition" ':

d'une calculatrice fut' serieusement envisage. ' .11 exi'ste'%aiefe'en'ti;d-*'au1;rQs

travaux qui dans peu d*annees neoessiterbni plus '■d

saisonnierSj recherche analytique, et previsions;' pour

calculs un petit ordinateur a. cartes pou'rrait'"d!everiir^indispensable*
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TTn systeme a bandes s'il est suffisamnient planifie, facilitora le stockage

car :ies"informations swdrat. garde>s-selon-une--fo.rme~beau^ ,.

p Ee^u^ffl&d.-avwrtagB .dVun-eaiculateur a bandes sera

stockees

pour repondre a. n'importe quelle demande. . ■ . .... .'.j'v

58.. Les ordinateurs les plus reoents serablent §tre tres surs et le^.v^;

princi^ai^.fabricants.n'besitent pas dans leurs contrats a prendre , ;.

I'entretlen a leur charge. """LI'enorme"avantage"ciue presentent

teurs;>nmaViere de ^epision technique -a de^a 6U* somigne;.

Grace'a des controles prealables automatiques et a u

rorapu des donnees, rendus possible par l'elsctronique, 1•exactitude est

plus grande, grEoe aux contrSXes etablis dans la programmation et ala

reduction du nombre d'erreurs dues aux;operations effectuees a.la main. .

Ce .dernier fact eur peut m8me justifierl* utilisation d'un calculateuFa '

bandes de' taille moyenne car:Tes -operat-xons -manuelieB,- aveo- 6e type.::..:

d'appareilsont moins":nombreuses qu'aveo un calculateur a cartes, ,;: /

59. La Vitesse..- des prdinateurs consider^..ici excede. largement la ^

.ivitesse.de 1 'equipment' classiaue.v. Le. tableau 13, qui indique les ^

.rapports das ■ vite8s.es.. entre?les ordinateurs. du type considere et l'equi-

pement classique fait apparaitre qua le. temps, .reel, de traitement sera

nettement..inferieur avec un, equipemenj.. el.ectronique mais que. d'un autre

c6te la-solution du: probleme des'priorites sera, certainement plus diffi- ;

cile, ^'ordinat^ur .ne. peut eff^otu.er .qu/.un seul travail a la fois et .

oeiLtaiins trayaux ne .seront :pas: termines- p^is.^apidement w'aveo le mate

riel classique; oax. ^L;.leur ^audra attendre_.que A!autres ;trav%ux jlus^^

urgents.,soient iteTmin^s,:,.,X'etabliss.emSnt de. statis.tiq.ues du copmerce ^?

.:exterieur.,peut. |tre;;plus rapids. ,avevc ,un^or^na^eur .;qui xe^uirait ^ la

fois aes.p^sea.fflecaniques,^ 3,4;^-:T-.,^ Tableau .7.mais sans doute _

pas autant queaion ppurrait. .pens"er, fit ant, donne aes nombreuses opera- ?

tions manuelles-..encorejneoessaires*.,.. ,-..■:. ,. ■ ■ ■;.■■■ x _ :- .,
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Tableau 13

"'■■: "'•■■- Bapport .'des: vitesses- '"en'tr'e for s^:steme.: electronique

•■■:.-■;::-■.:.■•'■■ ■ -: ■:-gj_.un eqUipenleni dlassique-^

Operations ,type .... .■ . .. r Rapport -des vitesses

■Interoiassement (y compris conversion . 2,4
.;;/.: ^.^-■■■!.*. - ■■ ■ cartes-TDandes) "

■Tabulation . ■■ ■ ■ ' ' ■ : ' c ^

a/ On a pris les vitesses theorigues mazima des dels:
categories d1equipemento

"b) Depenses . ■ . " ' *' '-■- ' -■' ■' " '■" ■,-■-■-■■■

60. Bien q.ue cela n'ait jainais explicitement ete dit au cours de la visite

au Ghana, il etait entendu que les modifications de 1'equipement mecano-

graphique ne devaient se traduire en aucun cas par des depenses nouvelles,

Les deux dernieres colonnes du Tableau 9 indiquent les depenses approxi- ■

matives des ordinateurs envisages dans cette etude0 Tandis. que 1'equipe-

menfclassique est generalement loue? les ordinateurs sont souvent. achetes.

car ils: requierent beaucoup plus d'investissement dans..-la-preparation et

la planning et doivent par consequent etre utilise pendant une peripde.de.

cinq ans minimum. Si?on utilise un ordinateur en plusieurs equip.es ±1-

devient plus interessant d'en faire:1'achat, lous n'envisageons ioi'aue

le cofit dVachat dont .1 'amortissement est et.alfs.ur une periode d'e1 cinq

ans aux fins de comparaison avec les frais mensuels de location. -

6ti L(3 Ta-b:Leau 14 fait -apparaltre les estimations des depenses necessi-

tees-parchaque solution pour les annees 1962, 1966 et 1970.. II est a-

aoter .que le cofit de location de 1Eequipement classique est generalement

plus a;eve qUand cet equipement est utilise en plusieurs equipes.'-'' li':i

n'en a pas ete tenu oompte dans le Tableau 14. Les depenses' ne co'm^reiinent

pas la location des perforatrices, verificatrices, interpreters ei"; '

autres"machines qui sont.communes aux deux types d'equipement■envisages.
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62. Les chiffres indiquent que la solution da 1'ordinate.ur a cartes

sera la plus'economique ta-nt que"Ie traitement des donnees conservera

l3.m6me..CaraCt&rG 3U'en. 1965" 'i"l'^?»0.m.ie Mre la ^solution .olassique--,.
et.la.. solution de ,1 ^ordinateur a bandes est-_irisignifiaato. Si on--: ■ ■

consiSere'les possibilites de mise en memoirs et lafacilite d'acceder

aux donnees emmagasinees^un calculateur a bandes peut se reveler plus

economique. La grande difference' entre; les "daui.rsolutions^ l^une'uti-

lisant un ordinateur a bandes 1'autre un ordinateur a cartes pSut..§tre

reduite en onvisageant I1 utilisation d'un ordinateur a bandes; 4e.-.grra.n4&

taille plutot que deusordinateurs.de taille moyenne en' 1976. '''

63, II existe d'autres elements du coflt a c^nsiderer s effeotifs,

consommation de cartes? de bandes, d'electricite etc. A 1'exception

des.effectifs aucun de ces elements n'influera sur le cout relatif

.de ch'aque'-solutiona" ' : ■' ' ' -" ■ ... -..

64c '■-■■■L 'obstacle ma.ieur k 1 'utilisation eventuelle d'ordj.nateurs par I.e.

Bureau central de ^tati^tlquo du Ghana se ;trouve Stre ;_le manque .de per-,

sonnel auallfiea II- cbnvient "a^jbuter que le Bureau devra toujours '

dispose* de-1'equipGmenf le-plus inoderhe'po'ir que 'oe personnel subal-.".

terne soit le" mo ins ntnnbreuz possible 0

,:;. I..-..- .: ■..,-: : ■ Tableau, 14 ■■"-■- ■ ■ ': ■ ' ' ' : - l

differgjits^tyj>es d' eqUipement^

Squipement ....

Jquipement olassiaufi .- -

. Trieuse. ..... .. ;■ .

Interclasseuse . ...... =...

Eepro duetrice,. .. ....

Tabulatr.ice., .. ...

Depe-nses mensuelles

•.. •-..- ■ 1962 ■■• :

■-■ :- 385:.,, -;. ■

;; =; - -200' " -

• " . ' 250 ,- =

.-v,:2,80O -...■.■ -■ ■

- :-■;■■-3-635 ■■ ■..>■■■ -="-■■

en dollars

.■1966--=

■■ "200'1 -■-"

■ 3B5OO: -

■'4.-335'■' ■

des iUtats-Unis

■ ■""'■' i9?o :

'•■■ ■■ -!-1:f -"£00 ):

■ ■" ■ -375 /■

;/ ■ 8^-400 '" ry:
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Tableau 14 (suite)

^quipement

Qrdinateur a cartes

Trieuse

Interclasseuse

Ordinateur

Ordinateur a, "bandes

Ordinateur " ■ :

Sepenses mensuelles

1962

385

200

2.800

■■ ■■ 3.385- ". :-

■4.800 ■-■.

en dollars

1966

385 ■ " ;

200

2.800

3.385

-4-800

des' Etats-Uhis "

1970

■ ; ":"r:4-4O:

: 200

2.800

■-■: 3.440-.■..:.

9.600,

a/ Les fraxs occasionnes par les perforatrices, verifioatrices et Inter-
pret-euses-sbnf-les mSme's cfueT que soit-le type d1 equipem&nt. : Il-n'en a
done, .pas ete tenu compte .ici. .■ ...

65•,.-,,.- .L'emploi de- l'.el.ectronique si^nif.iaut une reduction du nombre des

machines, une .peilleure. organisation, et. une utilisation plus refficaca des

oper.ateurs.3 le noni'bre de...ces derniers deyrait §tre reduit par rapport aux

effeotifs mecessaires a lfutilisation du materiel classique. Le maniement

de I'ordinateur n'est en soi pas plus difficile a, apprendre que le maniement

des machines classiques. ■■..■■■■ . ■ .- .. -.. ■_- ■:.-. -

66. Le vrai probleme. avec I1 electroniciue est la neceseite d1 avoir a sa

.disposition pro^ra-mmeurs et analystss. Dans aat.ts cat%orie. de. personnel

11 est necessaire de.posseder des qualifications plus hautes .que celles

requises pour faire fonctionner un ^telier niecano^raphique clas^ique. Tant

que J'ordinateur est utilise a des.operations identiques a celles qui sont

confi&es au materiel classique3 la .conception du systeme ne "possra pas de

:grands problemes. Des programmes types, peuvent etre .etablis par.le cons-

tructeur. Maisun travail preparatoire ..important rests a faire et il sera

.necessaire.de recruter .deux a trois.perso.nnes qualifiers au .-moins deus ans

avant lMnstall.a'tion prevue;....de.lIordinateur. .. ... ; .. "'
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67
L'universite de Kumasi a deja fait.I1acquisition d'un IBh 720 en

par ■ Itr Bureair-de-

etatistique pour le perfectionnement du personnel eV pour'diiTerentes

etudes preliminaires.. Le personnel entraine la pourrait profiter au

maximum de voyages organises dans les pays utilisant deja r.electronique

.pour. leurs- trava-ux. statistiques.. -Etant.-donne le manque de personnel, les

deux ou trois personnes^deja qualifiers, pourront former d'autres program-

meurs parmi le personnel du Bureau de sfcatistique qui aura montre .de ,;_,

l'interet et une certaine capacite pour ce genre de travail..^..

"68, Le"pro"-blfme"du' personriel■"sera"cepe'ndant Waucoup"plus difficile a

resoudre si les ordinateurs sont utilises dans des domaines dont les donnees

.ne sont pas traitees meoknographiquement I 1'heure actuelle.. Cepi-demandera

1'etaMissement de programmes detailles" par des techniciens qualifies ayant

egalement des oonnaissances statistiques et cette exigence est proloablement

impossible a satisfaire etant donne les ressources limitees du Ghana"

d'aujourd'hul. On peut toutefois resoudre ce probleme en ayant recours aux

■ programmes "d1Assistance technique ou en faisant appel a du personnel

stranger.

69. Certaines modifications dans 1'organisation du Bureau central de

statistique seront rendues n^oessaires par I1utilisation de 1'electronique.

II sera tout d'-abord anti-economique de traiter separemeiit les'travaux de

recensements et les statistiques courantes. II serait prudent d'explorer

•les- possibility de centraliser les operations' mecanographiques des autres

deparfemeiits s Banq^ue du Ghana9 liinistere des finances, Bureau "de

lf Accountant General afin de prendre-wantage des operations de traite-

mentdes- donnees surune grahde eohell'e.-- Les aptitudes speciales plus'

grandes que 1'on exige du personnel--necessiteront une refonte de 1'orga-

nigramme et de": 1'eohelle des salaires. Le plus necessaire est de prevoir

un calendrier-cdinplet;des operations et un oont*0io-des-temps afin d^obtenir

de l'ordinateur 1'effioacitS'vouluW, d'etablir un systeme satisfaisant de
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travail an plusieurs equipes?dG nommor des chefs dfequips personnellement

responsables du "bon fonctionnement de l'ordinateur et de preparer des

instructions a 1' intention de chaque categorie du personnel. Brefs la'

"bonne marche d'un ordinateur exige plus d1organisation qu'un equipement

classique etant donne son cout de fonctionnement beaucoup plus eleve et

le risque d'arret complet du travail en cas de panne.

En resumej les resultats de l'exemple ghaneen indiquent que meme avec

1'importance actuelle des operations mecanograph^ques du Bureau Central de

statistique (y compris le traitement des donnees des recensements et des

enqueues) un ordinateur a cartes de taille moyenne et son equipement peri-

pherique peut etre plus economique que I1equipement classique utilise a

present. Avec 1'acoroissement du volume de travail^ faisant suite au

programme a lon^1 terme de developpement etabli par le Bureau de statistique,

l'ordinateur a cartes deviendra relativement de moins en moins couteux

que 1'equipement classique. En outre? 1'installation d'un ordinateur rendra

possible un elargissement du domaine des travaux? et par la la confection

de tableaux plus detailles? le calcul d'indicesj toutes sortes de controles

statistiques ainsi que les ajustements saisonniers» S'il est demande au

Bureau Central d'aider les planificateurs en etablissant des projectionss

des analyses? des relations inter-sectorielles ou d'entreprendre d'autres

recherches analytiq,ues9 un ordinateur se revelera indispensable. Ce dernier

reduira egaleinent au minimum les erreurs techniques et statistiques provenant

d'unmauvais fonctionnement de 1!equipement et de la compilation manuelle

des donnees. Evidemment 1'installation d'un ordinateur souleve des diffi-

cultes de personnel et d'organisation qu1 il n1 est pas impossible de resoudre,.

mais qui necessite un examen approfondi avant que 1'on puisse recommander

son utilisation au Ghana ou dans tout autre pays africain place dans des

conditions semblableso Le probleme de l'entretien de I1equipement electro-

nique necessite un examen plus approfondi que celui qui a pu etre fait pendant

le pen de temps dont on disposait* Les resultats montrent neanmoins qu'il

y aurait grand interet a ce que le Bureau central de ctatistique- entreprenne

une etude detaillee pour determiner la possibilite de se convertir a
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I1 electronique pour effectuer les travaux actuals et ceuz que 1'on

prevoit'. L'sbandbn complef de I'l^tiip^ni^Tit- classique pfeut■ demanded dfe

5 a1 7 ans eiiant "tlonne la somrne de;- travail pteparatoire'. necessaire et uhe

periode d'attentede 2 ans etui est generalement xmposee par les construc-

teurs entre1 la signature du contrat et 1'a livraison'du materiel electro-

nique. Siy done, les etudes sont remises' a plus tard,, il peut en

resulter de ^ros dbnifflages pour 1* efficacite ^statistique future. ■
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70. On a si^nale a-la1 section ^11 de ce.. document.;, .que c'est seulement

apres 5!. ou 6 annees d'experience de I.-1 electronique que les bureaux statisti-

ques europeens orit juge indispensable cette nouvelle technique pour le

traitement rapide !et exact des donnees et. pour des recherches analytiques-

A la derniere session de ,1a Conference des statisticiens asiatiques3 les

"bureaux statis.tiq.ues de l|Inde9 du Japon3 de Corees de I'louvelle Zelande

ei des Philippines ont annonce q.u'ils utilisaient des ordinateurs. Xa

Thaijl^nde .doit e:n .-avoir un prochainement? et la Malaisie et le Pakistan

en..ont preyu dans leurs ..prograiaraes a long terme.

71- F-our oe:q.ui'est "bureaux statistiq.ues africainss des .preparatif s sont

tres'avances'-pour' eta'blir .un ''centre de'_calcul electroniq.ueH au Caire,

rattaehe:au Departement de la. statistique et des ■recenseine.nts- Le "but.de

ce projet est d'installer unordinateur electroniq,ue nuiaerique non.. specialise

et cbmplet avec-tout I1 equipement peripherique req^iis pour. lf entree et la

sortie "des etonneeSj en vue de. %■ ■ . ■ . ... ■ . . ,

a) traiter dans les me'illeurs delais les donnees dans-les domaines

les plus varies" particulierement l'agrioulturej etant dorine.-;son

;; importance dans 1'economie de la HAUj ■ j; ■ '■-■■ '■".". \l < ';.

• ..- :■:■!?.) faciliter la preparation des plans, leur raise en oeuvre et les '

::.r, .:travaux ulterieurs pour le developpement du secteur agricole et

d'autres secteurs?

c) assurer une formation dans le traitement mecanique et"'le'contrSle

de la qualite des donnees-. ' ■ " -■ ■■■■ ■ ■■ ' . \ j.

Ce. centre (etabli sous les auspices du Gouvernement de la EAUS du

Go.uv.e.rjiMn.e.nt .de i'URS&? du Bureau de l'a.ssistance technig,ue des Nations-Unies3

de"1 1'€rgunrsatio^:"p0^;;4:r-'alim&^ le cadre du

programme elargi1 d^sssiBtanca-ifcsoHnique"'^." la^SA^)1;■"1se7:a^fld3:u:^ur:^)±ed■-■en deux

etapes. Au cours de la premiere, qui doit se terminer en trois-ans9 seuls

les besoins de la RaU . seront satisfaitsj au cours de la seconde etape.
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les besoins d'autres pays du "Proche Orient"-/ pourroat 8tro eatisfaxts,
particulierement pour traiter les resultats du recensement mondial de

197O.- On pense quo la FAo/.se propose deconsulter lee gouvernements de.

paysmemtaes et les fournisseurs d-e4uipement electronic pour etudxer ■

la possibility d'etablir de.B centres similaires dans d-autres regxons. ■

72, On ne possede auoune information preoise. SUr leS plans d-installation

d'equipement electronic dans. d':autres Wb .africains. ., Les;;QO,npluaao;ns f

relatives au 'GKana (Section III) font penser 4ue le materiel electronic

peut teaucoup faciliter une reorientation et u^e expansion des actxvxtes^

statistics de la plupart.des pays africains. Chaoun d'eux devra entre-

prendre une' etude detaillee des possibilites afin de determiner b'il

doit faire 1'ac^isition d'un ordinateur et dans 1' affirmative dec

taille et de . q«ej. type il doit Stre, . Meme les pays 4ui ne sauraxent en-

visager V acquisition d'-un ordinateur dans un proche avenir, peuvent

souhaiter profiter des faoilites V installations electrons eiistantes

dans d'autres pays dont 1-utilite b-etendrait alors a une re6ion vox*

une aire- geographic plus etendue. L'experience ly^ienne, :dont les resul-

'tatB du recensetfent agricole de I960 ont ete exploits sur un ordxnateur

de la KepubliC *aderale i> Allemagne, peut Stre interessante a oet egard .
Les proM'emes technics et autres 4u-i! a fallu resoudre etle.s solutxons

apportees ont marc une etape importante vers un traitement electronxc

centralise des resultats des recensements et d- autres. donnees statxstxc-

Afghanistan, Iran, Irak, Jordanie,^EoWit, ^^^
:Aratie Seoudit.e, SoBiaJie, Soudan, Syrxe, HAU et Yemen.

2/ Le traitement des -Bultat, complets^^recensemen^e ^g

0 •> &-■

Rome 1962.
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73*-. Xes; Bureau? stat.lstiques africains auront: constamment" besoln-lors1''

,.de; la—phase,;initiale .d'avis- competents pour'mener a bien les etudes des;

passibilites ;et, ensuit.e pD.ur;,pxeparer leb programmes. L1 etablissement' '

de services-cp.nsultatifs. sur, une base 'regionale ou sous-regional:es' 'peut'"

apparattre utile car le recrutement de statisticiens competents;possedant

une large connaissance. des.techniques .eleotroniques en tant que conseiller

au service d'un seul pays pourra presenter de .grandes difficultes, e.tantd

donne la^penurie aigue de ces techniciens^ II peut etre possible %ale~

ment ;de mettre sur. pied un ouiqus qentres sur..le modele. de celui propose

par la .RAU afin d'aider les pays plus petitss a traiter rapidement. les..-

donnees statistiques? en particulier les resultats des reqenseraents,,;;pp.ur

aider les. bureaux, statistiques.. ..nationaux a menex a bien .les etudes prepa-

ratoiresj 1' etablissement _et le test des programmes et pour l.eur fournir

des facilites de perfectionnement dans 1 'utilisation . du. materiel ele.ctro-

nique et de ses equipements .peripheriques pour le -traitement des. donnees

statistiques. _ -. - - - : ■ . ■ ---^ '..,-.'''■

74- On sf attend a des pro^-res. techniques, imp.ortants du.TEI dans .un prpfihe

avenir qui en augmenteront.1*efficaoite. Tout d'abord dans la transcription

des donnees a partir des documents originaux,; tels que les reponses aux

questionnaires;, sur les supports utilises (cartes perforeess bandes? bandes

magnetiques) actuellement cette transcription consiste dans la perforation

manuelle de cartes, operation iente et couteuse- ■ On cherche actuelleHient a

mettre au point un materiel capable .de^ "lire" les documents :origdnau5c ,et de

transferer automatiquement les donnees utije.s .sur des .bandes ma^n^iques

ou d'autres supports- ; II. eat Dependant. possible d1 imprimer. dir.e.ctement les

resultats fournis par le calculateur sur du papier special qui peut ensuite

~Stre reproduit par le procede"offset- Ceci a ete experimente avec succes,

particuiierement pour les statistiques du commerce exterieur et les reoen-

■!-s"emerrbB-de population. La reproduction par cette methode est limitee par

■le- fait -que1 les caracteres d« impression du'calculateur sont des majuscules.

Selon une nouvelle metiiode? actuellement mise au point;, Xas resultats seront

perfores sur des bandes de papier qui passeront dans des imprimantes ordi-

naires et permettront 1(impression avec le caractere typographyque desire.
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75". On peut aussi s.! a.tt.endre- a des ,pro6res,.techniques qui ■permettront". ■

d? amelioror et. d'accelerer I1 impression directs d'es tableaux.. A'ctuellement,

oes tableaux s.ont etablis manuellement a partir des etats impriineV par- ■ *

l'ordinatour^ Cette fa^on de.falre, outre qu! elle prend du'temp's.,/eat ■

. une source d1 erreurs de. copie* .. ■'■■.•■-,.

■16; ' Ces deux periectionnemonts sont partlculierement importantsJ pour'les

bureaux statistiques'africains" etant donne les Ibngs delais actuals dans

la: preparation des cartes et I1impression des resultats. Un autre domaine qui

peut-gtre de quelque interet pour les statisticiens'africains est l'emploi

de bandes magnetiques pour classer les donnees par unites statistiques' aussi

'Men. pour les series historiques que pour lesseries courantes= Routes'

■xnformations relatives-a-un type de statistique ' donne peuvent';etre ^^o^pees

et 6tre passees dans I1ordinateur pour 3tre verifiees^:mise' en memoire ou

■exploitees "instantanement. Plusieurs "bureaux statistiques europeens consti

tuent raaintenant sur bandes mag-netiques des re^istres de population'" et des

fichiers d1etablissements.

77* Autant que ses moyens le lui parmettront, le secretariat de la CEA se

tiendra informe de tous les developpernents en vue d'en faire beneficier les

bureaus statistiques africains. ■ La"CEA dans ce "domaine collaborera avec les

autres Commissions re^ionales et les institutions specialisees de'l'ONU.

■■■II peut etre- interessant de noter que la Commission econoraique pour lf Europe

a cree un groupe de travail du traitament electronique de 1'information qui

examine- 4e temps" a autre les pro6res dev 1'electronique dans les bureaux de

statistique europeens et organise des discussions sur les problemes parti-

culiers aux applications statistiques de I1electronique. :

De meme la Conference des statisticiens .asiatiques a cette annee demands

a la Commission, economique pour l'Asie et 1'Extreme Orient dpentreprendre

une etude de l'equipemont pour le traitement de 1'information et de. fournir

en ce domaine des services consultatifs aux Bureaux statistiques nationaux*


